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En ce jour anniversaire du rappel à Dieu du Père Marie-Joseph 

Lagrange, fondateur de l’École biblique et archéologique française de 
Jérusalem, il semble opportun de rappeler à grands traits le portrait 
spirituel de ce serviteur de Dieu. Au lendemain de la mort du Père 
Lagrange, le Maître de l’Ordre écrivait déjà : « Tout le monde sait qu’il 
fut un exégète incomparable, un savant d’une rare culture, un esprit très 
fin, un travailleur acharné, mais la plupart ignorent qu’il fut en même 
temps et resta toute sa vie un saint religieux »… En quoi donc, fut-il un 
saint ?  

Sa grandeur d’âme résidait d’abord dans son humilité. Il savait se mettre 
à la portée de ceux qui l’écoutaient : un prêtre qui le reçu souvent chez 
lui pour des temps de repos, raconte qu’il aimait assister aux séances de 
catéchisme des enfants. Il se tenait au milieu d’eux, s’asseyant sur un 
prie-Dieu retourné, pour être à leur niveau, et il parlait leur langage. 
Sœur Joséphine, grande figure de l’hôpital Saint-Louis à Jérusalem, 
disait aimer s’entretenir avec lui car il était d’une grande simplicité, 
presque enfantine. Derrière le docte savant à l’allure un peu froide se 
cachait un homme chaleureux et attentif aux autres.  

Homme de prière, le Père Lagrange remettait tout ce qu’il entreprenait 
entre les mains de Dieu et il se recommandait souvent aux saints qui lui 
étaient familiers : il invoquait saint Dominique, saint Thomas d’Aquin, 
saint Albert et sainte Marie Madeleine mais aussi sainte Marguerite-
Marie, sa parente, sainte Thérèse d’Avila ou encore le curé d’Ars qui 
l’avait béni à l’âge de 3 ans (un morceau de la soutane de ce saint fut 
même déposé dans les fondations du bâtiment de l’École Biblique). Par-
dessus tout, c’est à la Vierge Marie que le Père Lagrange aimait se 
confier et c’est à elle qu’il remit, dès le début, la direction de l’École 
Biblique qu’il fondait.  



Vif et passionné, mettant toute son ardeur à travailler au service  de la 
Vérité, il était surnommé par ses étudiants le Saint Jérôme du XXe 
siècle. « Interprète infatigable de l’Écriture Sainte », il étudiait la Bible 
dans le livre, mais aussi sur le terrain ; ce qui lui valut plus d’une 
aventure et faillit même lui coûter la vie, lors d’une fusillade… Son 
Keffieh, seul, grâce à Dieu, fut touché par les balles. L’Évangile n’était 
pas, chez lui, lettre morte ; il le vivait et le méditait en son cœur, le 
rosaire à la main.  

« Saint religieux », il le fut surtout par son admirable obéissance. La 
Vierge d’Autun qu’il gardait sur son bureau, en était l’image : il voulait 
être, dans l’Église, « comme l’enfant Jésus dans les bras de Marie : un 
enfant emmailloté, serré, qui se laisse prendre, porter sans remuer bras 
ni jambe ».  

 Dans sa jeunesse il avait demandé la grâce de « mourir dans l’Ordre de 
Saint-Dominique, fût-ce martyr ». Du martyre, Dieu ne lui donna pas la 
palme mais il lui en donna « la plume » car il dût subir toutes sortes de 
persécutions à cause de ses écrits et de ses enseignements. Peut-être est-
ce pour cela que les frères placèrent son corps en 1967 dans la crypte du 
protomartyr où il repose encore aujourd’hui. L’exemple qu’il donna par 
sa vie fut tout aussi profitable à ses étudiants que ses cours d’exégèses 
et contribua certainement à préparer les cœurs de deux d’entre eux en 
particulier : Giuseppe Girotti et Luiz Suarez Velasco, dominicains morts 
pour la foi et béatifiés récemment.     

D’après les témoignages laissés, les derniers mots que le Père Lagrange 
murmura avant de mourir furent : « Jérusalem… Jérusalem ».  Il était 
arrivé pour la première fois devant les portes de la Ville Sainte un 10 
mars ; et ce fut aussi un 10 mars que, quarante-huit ans plus tard, il 
quitta cette terre pour rejoindre la Jérusalem céleste. Ne doutons donc 
pas, qu’en ce jour anniversaire, il puisse être pour nous, un puissant 
intercesseur. Père Marie-Joseph Lagrange, priez pour nous !  
 



 

 

Prière pour la glorification du Père Marie-Joseph Lagrange OP 

 

« Père Saint, tu as mis en ton serviteur le frère Marie-Joseph 
Lagrange, le désir de la vérité et un goût passionné pour la Parole de 

Dieu. 
À la lumière de la Loi de Moïse, des Prophètes et des Psaumes, il a 

scruté le mystère de Jésus-Christ et son cœur est devenu brûlant. Avec 
la Vierge Marie, il a médité l’Évangile dans la prière du Rosaire. Il a 
voué son existence à l’étude scientifique de la Bible dans l’harmonie 

évangélique de la foi et de la raison afin de sauver les âmes perturbées 
par la critique scientifique. 

Ceux qui l’ont connu ont témoigné de sa foi rayonnante et de son 
exemplaire obéissance dans les épreuves. 

Nous te prions, Père, de hâter le jour où l’Église 
reconnaîtra publiquement la sainteté de sa vie, afin que son exemple 

bienfaisant entraîne nos frères à croire en la Parole de Dieu. 
Que l’intercession du frère Marie-Joseph Lagrange nous obtienne les 
grâces dont nous avons besoin, et en particulier : (préciser laquelle). 
Nous te le demandons, Père, au nom de ton Fils Jésus-Christ, dans la 
communion du Saint-Esprit, un seul Dieu vivant pour les siècles des 

siècles. Amen 

 
 


